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Profession de foi et présentation 

 

 

o JE CROIS à La grâce seule : Pour moi cela veut dire qu’il faut essayer de ne 

pas céder au découragement puisque quelqu’un nous trouve digne d’amour. 

Ce qui signifie aussi que chaque être humain, quel qu’il soit, avec ses défauts 

et ses qualités, ou ses faiblesses, reste un être humain. Nous devons garder 

espoir pour lui, même s’il n’a plus de courage pour continuer à vivre 

Ce qui, m’amènera à rechercher, par exemple, pour les laissés pour compte, des 

solutions pour une insertion sociale. 

 

o JE CROIS à La foi seule : pour recevoir Dieu, il me suffit d’accepter son 

amour gratuit. Ceci est un mouvement de confiance intérieure qui m’est 

propre. C’est ma liberté de conscience qui m’amène à accepter ce don de 

Dieu. Cette décision est mienne. Pour que chacun puisse penser librement, il 

est important que tous puissent s’exprimer. Ce qui signifie, pour moi, 

respecter les individus et leurs choix. Ce qui est plus facile à dire qu’à faire 

dans notre société, où le consensus devient de plus en plus difficile. 
 

o JE REFUSE à ce que nous devenions assujettis à des êtres soi-disant 

providentiels, ou à des idoles de la star système, dealers de l'espoir 

o JE REFUSE l’assujettissement aux jeux vidéo, à l’intelligence artificielle, à la 

commercialisation de nos vies, à la totale rationalité qui assèche notre cœur 

et notre esprit, aux dealers de l’espoir. 

 

o JE CROIS à Dieu seul la gloire : je prends ce principe comme l’action de 

laisser différentes possibilités de choix à chaque être tout en gardant au fond 

de mon cœur ma conviction, 

Par exemple, lorsque j’étais militaire, je me suis aperçue qu’il ne fallait jamais forcer 

les antis militaristes à changer d’opinion. Tout comme il fut impossible, dans ma 

profession d’assistante sociale, de forcer un toxicomane à s’arrêter. Ou encore, lors 

de mon mandat d’élue locale, de convertir un adversaire idéologique.  

 

o JE CROIS au sacerdoce universel : Chacun d’entre nous est une pierre 

vivante de l’Eglise. Ce qui nous amène à être responsables devant lui, et à être 

responsables vis-à-vis des autres. Ce qui signifie prendre des décisions et 

résister contre les abus, le mépris, la violence quelle qu’elle soit, l’égoïsme. 

Cela veut dire aussi s’imposer soi-même dans la complexité de ce monde et se 

mettre en cohérence avec soi-même en se posant la question : est-ce que je 

peux être cohérent avec moi entre mes convictions profondes et les actes que 

j’accomplis ? Et par là-même apprendre au quotidien à résister à sa propre 

tentation du pouvoir. 
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QUI EST JÉSUS POUR VOUS ? 

 

Notre pasteur Helena m’a posé cette question lors de ma préparation comme 

membre de cette Eglise 

« Qui est Jésus pour vous ? » 

Sur le coup, je n’ai pas su répondre, car il y avait tellement de ressentis et tellement 

de réponses qui se bousculaient en moi. 

Cette question m’a taraudée pendant une semaine. 

Vous qui êtes aujourd’hui présents pour entendre ma préparation à ma 

présentation comme membre de cette Eglise, vous devez savoir que Jésus est 

revenu petit à petit à moi, après une longue traversée du désert. 

« S’il-te-plaît, apprivoise-moi » demande le renard au petit prince. 

Il faut du temps pour que Jésus vienne ou revienne dans notre vie. Il m’a fallu du 

temps pour que Jésus soit de nouveau présent. 

Je réponds aujourd’hui à « qui est Jésus pour moi ? » avec mon esprit et mon cœur. 

Ce qui n’est pas simple. 

En fait, la présence de Jésus c’est le sens qui est donné à ce que je fais, c’est 

l’espérance qui m’est donnée pour continuer. 

C’est lui qui me permet de poser des actes de paix et de réconciliation. C’est lui qui 

me permet de vivre avec les autres. 

Jésus, c’est la personne âgée, l’adolescent, le sans-abri, celui qui a faim, celle qui est 

solitaire... 

Jésus appartient, par sa naissance, sa vie, et sa mort à l’humanité. 

Et Il est l’humanité qu’il faut aider, aimer, soutenir, comprendre... 

 


